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Introduction – Thalie dans tous ses états : le
comique hors de la comédie dans la
littérature latine (Lille 3, 01-02 juin 2012)
Laurie Lefebvre et Robin Glinatsis

AUTEURS

Laurie Lefebvre

Robin Glinatsis

Remarques sur la périodisation de la
comédie et du comique dans la théorie
antique
Anne De Cremoux

RÉSUMÉS

Français
L’auteur revient ici sur la concep tion encore aujourd’hui domi nante de
l’histoire de la comédie grecque antique, comme l’histoire de trois phases
succes sives, la comédie ancienne, moyenne et nouvelle. Elle étudie deux
exemples des textes qui ont fondé cette tripar ti tion : ceux d’Aris tote et ceux
de Plato nios. Si ces textes ne présentent en réalité pas de théorie homo‐ 
gène, on y trouve des éléments communs de défi ni tion du comique qui
seront encore utilisés dans les théo ries modernes.

English
The author considers the still prevailing view of the history of ancient Greek
Comedy, which distin guishes three successive phases, Old, Middle and New
Comedy. She studies two kinds of texts which have set up this tripar ti tion,
those of Arisotle and Platonius. They do not display a same, homo gen eous
theory, but we can find common criteria of laughter which will be used
again in modern theories.
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Mots-clés
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Keywords
comedy, Greece, laughter, theory, classification, Aristotle, Platonios

AUTEUR

Anne De Cremoux
Anne de Cremoux est Maître de conférences en Langue et littérature grecques à
l’Université Lille 3. Elle mène, dans le cadre de l’UMR 8163 « Savoirs, Textes,
Langage », des recherches sur la comédie grecque et son interprétation, et plus
particulièrement sur la réception antique et la périodisation de la comédie.
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LOL ?
Franck Baetens

RÉSUMÉS

Français
« Un texte comique ? C’est un texte qui fait rire ». Cette propo si tion, en fait,
ne va pas de soi. Rit- on vrai ment de nos jours en lisant Plaute ou Horace ?
Inver se ment, nous connais sons tous des œuvres «  sérieuses  » qui
provoquent le rire et sont donc objectivement comiques, quoique l’auteur ne
l’ait point voulu. Comment peut- on lire Colu melle, voire certaines pages de
Virgile dont s’inspire ce même Colu melle, sans rire ? Colu melle est- il pour
autant un auteur comique ? Parler de « comique invo lon taire » ne suffit pas :
à une époque où l’auteur est mort de sa belle mort, où l’inten tion du lecteur
seule semble compter, où la notion de texte « nouménal » est une vue de
l’esprit, la notion de « comique invo lon taire » pose problème. Comment dès
lors consi dérer ces œuvres qui n’atteignent pas ou plus le but que leur
auteur s’était fixé ? Le problème n’est pas simple ment celui de l’appar te‐ 
nance géné rique (Plaute écritil des comé dies ?) ou de l’iden ti fi ca tion tonale
(Colu melle est- il drôle  ?), il est aussi celui du juge ment de valeur et de la
hiérar chie des œuvres litté raires. Colu melle, qui nous fait beau coup rire
malgré lui, bien des siècles après sa mort, vaut- il objectivement moins que
Plaute ou Horace, qui si souvent ennuient ceux de nos contem po rains qui
acceptent de les lire  ? Cette réflexion sur le comique, nous permettra de
réflé chir humble ment sur des problé ma tiques litté raires essen tielles : où se
situe le sens du texte ? Où se niche la valeur d’une œuvre ? Le plaisir de la
lecture est- il un label de qualité  ? Un texte barbant mérite- t-il qu’on le
respecte ?

English
“A comic text? Well, it’s a text that makes people laugh.” In fact, this asser‐ 
tion is not obvious. Do we really laugh reading Plautus or Horace? On the
contrary, we all know serious works which trigger laughter and are thus
truly comic despite the author’s will. How can you read Columella, and even
certain pages from Virgil, whom Columella got inspired from, without
laughing? Can we nonethe less call Columella a comic author? Call it unin‐ 
tended humor is not enough: when the author is dead; when the inten tion
of the reader alone counts; when the idea of ‘noumenal’ text is just a view of
the mind, the notion of unin tended humor is prob lem atic. So, how should
we consider these pieces of work whose goals are not or not anymore
achieved? The issue at stake is not just that of the gender (does Plautus
write comedies?) or that of the tone  /  shade iden ti fic a tion (is Columella
funny?). It also deals with the value judg ment and the hier archy of literary
works. Is Columella, who makes us laugh unwill ingly well after his death,
less valu able than Plautus or Horace, who so often bore our contem por ‐
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aries? This reflec tion on the comic, will allow us to humbly think on essen‐ 
tial literary issues: Where is the meaning of a text? Where is the value of a
text? Is pleasure of reading a quality  label? Does a boring text
deserve respect?

INDEX

Mots-clés
comique, comédie, rire, intention, réception, valeur, sens, violence
symbolique

Keywords
comic, comedy, laugh, intention, reception, value, sens, symbolic violence

AUTEUR

Franck Baetens
Ancien élève de l’École Normale Supérieure de Saint-Cloud-Fontenay, agrégé de
Lettres Classiques, Franck Baetens est professeur de Première Supérieure et de
Lettres supérieures au lycée Gambetta d’Arras. Il enseigne le français et le latin. Il
est l’auteur d’un ouvrage de méthode (L’épreuve orale sur dossier, Dunod, 1999,
pour la première édition. Armand Colin, 2005, pour la troisième édition) et d’un
article publié dans la revue Esprit en novembre 2006 (Coup de tête. Pour une
analyse mythologique d’un geste de Zidane).
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Scurra Atticus ? Le comique de Socrate
d’Athènes à Rome
Mélanie Lucciano

RÉSUMÉS

Français
Nos sources grecques sur Socrate établissent deux types de rela tion au
comique, géné rique en tant que person nage de comédie, ou réflexif (par
l’ironie) dans l’exer cice de son acti vité philo so phique. Nous pouvons alors
définir un comique objectif (d’infé rio rité), dans lequel le philo sophe est
raillé, et un comique subjectif (de supé rio rité), où il ridi cu lise ses inter lo cu‐ 
teurs dans un but psycha go gique, le rire sanc tion nant la réus site de la
trans mis sion de son ensei gne ment. À Rome, nous assis tons à une évolu tion
de ces modèles de pensée  ; chez Plaute, Socrate se méta mor phose en un
esclave rusé, trans for mant la comédie en un espace de réus site de la parole
socra tique, alors que cette dernière échoue dans la satire de Luci lius, par
son inca pa cité à proposer des solu tions aux problèmes passion nels. Le
modèle socra tique est disqua lifié comme inopé rant dans le domaine
oratoire, frap pant ses épigones de ridi cule. C’est fina le ment dans la figure
d’un Socrate farcesque que le comique acquiert de nouveau une dimen sion
morale et protrep tique  ; les carac tères comiques se trans forment pour
devenir vecteurs de philosophie.

English
Our Greek sources on Socrates place the philo sopher in two types of
contact with the comic idea : first, as a char acter in a comic play ; and
second, as an ironic and self- aware comic subject using humour for philo‐ 
soph ical ends. We can then define an objective, “passive” comic mode, in
which the philo sopher is predom in antly the object of ridicule, and a
subjective, “active” comic mode in which Socrates mocks his inter locutors
for psychago gical ends, their laughter revealing the successful trans mis sion
of his ideas. In Rome, these modes of thought undergo signi ficant evol u tion.
In Plautus, Socrates has meta morph osed into the “cunning slave,” effecting a
successful trans la tion of the Socratic voice into the Roman theat rical idiom.
In Lucilius’ satires, conversely, this voice falls short, and is portrayed instead
as incap able of proposing solu tions to emotion ally laden prob lems. For
many Romans, the Socratic model is disqual i fied as inef fective in the orator‐ 
ical domain and his followers become objects of deri sion. Never the less, it is
even tu ally by way of the farcical Socrates that the comic genre reac quires a
protreptic and moral dimen sion, its stock figures reborn as vectors
of philosophy.
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INDEX

Mots-clés
comique objectif (d’infériorité), comique subjectif (de supériorité), ironie,
ridicule, Plaute, Lucilius, Cicéron, Sénèque, Rutilius Rufus

Keywords
Subjective/active comic mode, objective/passive comic mode, irony,
ridicule, Plautus, Lucilius, Cicero, Seneca, Rutilius Rufus

AUTEUR

Mélanie Lucciano
Mélanie Lucciano, agrégée de Lettres Classiques, est doctorante dans le cadre
d’une cotutelle internationale de thèse franco-italienne entre l’Université Paris-
Sorbonne et l’Università degli Studi di Torino. Elle travaille sous la direction de
Messieurs les Professeurs Carlos Lévy et Ermanno Malaspina sur le sujet suivant :
« Paene Socratico genere : figures de Socrate dans la littérature et la philosophie à
Rome de Plaute à Sénèque ». Elle est actuellement ingénieur d’études à Paris 3 –
 Sorbonne Nouvelle dans le cadre du projet ANR « Renaissances d’Horace »
dirigée par Mme le Professeur Nathalie Dauvois.
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Amants et courtisanes dans le De Rerum
Natura de Lucrèce (DRN IV, 1121 - 1191)
Ana Maria Misdolea

RÉSUMÉS

Français
Lorsque Lucrèce décrit les ravages de la passion amou reuse, au livre IV de
son poème épicu rien sur la nature, il s’inspire en partie de l’univers
comique, et plus parti cu liè re ment des mondes de la Comédie Moyenne
grecque et de la palliata romaine. Nous propo sons de lire les vers 1121-1191
du livre IV du De Rerum Natura comme un diptyque s’arti cu lant autour de
deux types comiques : l’amant, aliéné par sa passion, et la cour ti sane, dont
l’amant idéa lise la beauté. Nous nous inter ro geons sur le sens de l’inser tion
de ces person nages comiques dans le genre de l’épopée didac tique et les
rapports complexes avec d’autres genres comme la poésie érotique et la
satire. Le comique et la théâ tra li sa tion servent la démons tra tion philo so‐ 
phique de Lucrèce mais deviennent égale ment une méta phore de la percep‐ 
tion, et les person nages de comédie, des types universels.

English
When Lucre tius describes the ravages of love's passion, in Book IV of his
Epicurean poem on nature, he partly draws his inspir a tion from the world of
comedy, partic u larly from Greek Middle Comedy and  Roman palliata. We
aim at showing that verses 1121-1191  of De Rerum Natura's Book IV can be
considered as a diptych made of two comic char ac ters: the lover, alien ated
by passion, and the cour tesan, whose beauty the lover ideal izes. We analyze
why Lucre tius inserts these comedy's char ac ters in the genre of didactic
epic and what are the rela tions with other genres such as erotic poetry and
satire. Comedy and theat ral iz a tion are tools for Lucre tius' philo soph ical
demon stra tion but become also a meta phor of percep tion, and comedy
char ac ters become universal types.

INDEX

Mots-clés
passion amoureuse, Comédie Moyenne, palliata latine, diatribe, épicurisme

Keywords
love’s passion, Middle Comedy, Latin palliata, diatribe, epicurism
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AUTEUR

Ana Maria Misdolea
Ana Maria Misdolea est doctorante à l’Université Paris-Sorbonne ; sa thèse porte
sur les Théories et pratiques de la vision à Rome, de Plaute au siècle d’Auguste. Elle
s’intéresse à la question de la perception, notamment visuelle, ainsi qu’à sa
compréhension par la pensée philosophique romaine et à son inscription dans la
poésie latine.
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Du comique ou de la dramaticité aux
dialogues « champêtres » de Varron et de
Cicéron ?
Matheus Trevizam

RÉSUMÉS

Français
Dans ce travail nous nous propo sons d’étudier la réali sa tion du dialogue
dans les œuvres Cato Maior de Cicéron et De re rustica de Varron de Réate.
En les étudiant, nous remar quons que les genres litté raires du dialogue et
du théâtre présentent beau coup de ressem blances signi fi ca tives, ce qui
permet de trouver dans ces deux ouvrages, d’une manière très spon tanée,
des carac té ris tiques propres à l’univers théâ tral. Dans un premier temps,
nous abor de rons certains aspects géné raux concer nant ces carac té ris tiques
théâ trales repé rées dans les dialogues, comme par exemple la drama ti sa tion
ou bien la présence directe de gestes des person nages ; ensuite nous
étudie rons d’autres carac té ris tiques plus spéci fiques telles que l’emploi de la
termi no logie théâ trale pour mentionner méta pho ri que ment les actions de
l’homme. Cela dit, les deux textes étudiés présentent une drama ti cité théâ‐ 
trale parti cu lière. Ainsi, la première œuvre citée nous laisse voir une drama‐ 
ti cité dans un sens général ou philo so phique tandis que la seconde est
pleine de sens comique.

English
In this work, we propose to study the real iz a tion of the dialogic genre in
the  books Cato Maior, of Cicero,  and De re  rustica, of Varro of Reate. By
their studies, we note that the genres of dialogue and drama have many
important simil ar ities, allowing us to find in both works, in a very spon tan‐ 
eous way, specific features of the theat rical world. Firstly, we discuss some
general aspects related to theat rical features as found in these dialogues,
like the dramatic present a tion, or the pres ence of char ac ters’ direct actions.
Secondly, we focus on more specific features, like the use of theat rical
termin o logy in meta phor ical refer ence to human actions. Having stated
this, we note that both texts have a partic ular theat rical config ur a tion. This
way, the first work makes us feel a dramatic present a tion in a general, or
even philo soph ical sense, while the second text is full of comic meanings.

INDEX

Mots-clés
dialogue, genre littéraire, Varron, Cicéron, théâtre
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Keywords
dialogue, literary genre, Varro, Cicero, theatre

AUTEUR

Matheus Trevizam
Matheus Trevizam, diplômé ès Lettres par l’UNICAMP (Campinas - SP, Brésil), est
depuis 2006 professeur de Langue et Littérature latines à la Faculté de Lettres de
l’Universidade Federal de Minas Gerais, à Belo Horizonte - Brésil où il enseigne le
latin et la littérature ancienne et où il oriente des étudiants travaillant dans la
recherche sur la culture, la langue et les lettres de la Rome ancienne. Matheus
Trevizam s’intéresse à la poésie didactique romaine et à la littérature technique
d’agriculture des époques républicaine et impériale. D’août 2011 à juillet 2012, il
a séjourné à Paris en stage post-doctoral à l’Université de Paris IV - Sorbonne,
sous la supervision scientifique de M. le Prof. Carlos Lévy.
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Les contours métriques du comique chez les
grammairiens latins
Cécile Conduché

RÉSUMÉS

Français
La comédie répu bli caine, et en parti cu lier les pièces de Térence, fait partie
du canon litté raire de l'école tardo- antique. Cette situa tion devait logi que‐ 
ment conduire les métri ciens latins à déve lopper une analyse des vers des
comé dies. Dans cet article, nous avons voulu présenter les éléments de
défi ni tion métrique du genre comique tels qu'ils appa raissent dans les
traités latins de métrique et de gram maire. Les gram mai riens trans mettent
pour la plupart la théorie d'un contraste de tempo entre vers comiques et
tragiques, mais il reste peu de traces d'une analyse globale de la comédie
sous son aspect métrique. Les gram mai riens ont tendance à concen trer leur
atten tion sur les vers du dialogue. À la fin du v  siècle, Pris cien va au bout de
cette logique en plaquant les schémas de la métrique ïambo- trochaïque sur
tous les vers de comédie, y compris les parties lyriques.

English
Repub lican comedy, and Terence's plays in partic ular, was part of Late
Antique school reading. It is there fore to be expected that Latin theor icians
of metrics analysed the verses of comedy. In this paper, we gather the evid‐ 
ence for a metrical defin i tion of the comic genre from Latin treat ises on
metrics and those parts of gram mat ical treat ises which are devoted to
metrics. While most gram marians are acquainted with the theory of a
contrast in speed between comic and tragic verses, evid ence for a general
over view of the verse types used in comedy is scarce. Gram marians tend to
focus their atten tion on the verses of dialogue. In the late fifth century,
Priscian goes even further, trying to fit all parts of comedy, including the
lyric ones, into iambo- trochaic models.

INDEX

Mots-clés
métrique, ïambe, trochée, bacché, sénaire, septénaire, Grammatici Latini,
Quintilien, Cicéron

Keywords
meter, iamb, trochee, bacchius, senarius, septenarius, Grammatici Latini,
Quintilian, Cicero
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AUTEUR

Cécile Conduché
Cécile Conduché est ATER à l'Université d'Orléans et agrégée de grammaire.
Après une thèse consacrée aux exemples grecs de la grammaire de Priscien,
soutenue à l'Université Lille 3, elle envisage d'élargir ses recherches à différents
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Medicus histrio. La comédie du mauvais
médecin dans le De Medicina de Celse
(5.26.1C-D)
Aurélien Gautherie

RÉSUMÉS

Français
Aulus Corne lius Celsus, ency clo pé diste du I  siècle ap. J.-C., est l’auteur du
De  Medicina (Sur la  Médecine). S’inspi rant notam ment  du
Corpus  hippocratique où la dimen sion théâ trale de l’art médical est déjà
abordée, Celse adapte cet héri tage grec à ses lecteurs romains par le biais
d’une figure origi nale, celle du medicus histrio. Emprun tant au voca bu laire
du théâtre contem po rain, Celse met en scène un contre- modèle du
médecin idéal que ses lecteurs puissent faci le ment se représenter.

English
Aulus Cornelius Celsus, an encyc lo paedist from the first century A.D., is the
author of  the De  Medicina (On  Medicine). Based notably on  the Hippo‐ 
cratic  Corpus which deals already with the dramatic dimen sion of the
medical art, Celsus adapts this Greek heritage to his Roman readers using
the original figure of  the medicus histrio. Borrowing this latter word from
the dramatic vocab u lary of his time, Celsus opposes to the ideal prac ti tioner
a coun ter model that his readers can easily imagine.

INDEX

Mots-clés
Celse, histrion, praticien, médecine, théâtre

Keywords
Celsus, histrio, practitioner, medicine, theatre

AUTEUR

Aurélien Gautherie
Aurélien Gautherie est professeur agrégé de lettres classiques en collège, lycée et
classes préparatoires scientifiques (PCSI-PSI) au Collège Saint-Etienne, à
Strasbourg. Titulaire d’un M. Phil in Classics de l’Université de Cambridge (U.K.), il
est également Docteur en Sciences de l’Antiquité de l’Université de Strasbourg. Sa

er
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thèse sur « Rhétorique et thérapeutique dans le De Medicina de Celse » a été
codirigée par les Profs. Yves Lehmann (Université de Strasbourg) et Philip van der
Eijk (Humboldt Universität zu Berlin). Rattaché au Centre d’Analyse des
Rhétoriques Religieuses de l’Antiquité (CARRA, EA 3094, Université de
Strasbourg), ses thèmes de recherche privilégiés sont l’encyclopédisme médical à
Rome et l’histoire de la médecine gréco-romaine.
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La belle et la brute. De l’influence des
Comiques sur la présentation de la
conjuration de Pison (Tacite, Annales XV, 51)
Yasmina Benferhat

RÉSUMÉS

Français
Ce travail a pour objet la présen ta tion taci téenne d’un épisode impor tant de
la conju ra tion de Pison contre Néron en 65 quand l’affran chie Epicharis,
proche du frère de Sénèque, tenta de rallier à la cause un navarque de
Misène, Volu sius Proculus, sans succès. Son but est de montrer comment
Tacite s’est inspiré ici de la comédie latine : la première partie traite des
aspects histo riques de la conju ra tion en insis tant sur tout ce que l’histo rien
choisit de masquer afin de recréer une figure stylisée d’Epicharis sœur des
cour ti sanes de comédie. La deuxième partie est une analyse du chapitre 51
du livre XV des Annales : nous avons essayé de montrer que Tacite parodie
une scène de comédie avec une meretrix et un miles gloriosus. Enfin, la troi‐ 
sième partie est une recherche des modèles possibles : Plaute a bien des
cour ti sanes et des soldats fanfa rons dans ses pièces, mais c’est Térence qui
est sans doute la source d’inspi ra tion de Tacite, en ayant créé la figure de la
bona  meretrix, la cour ti sane coura geuse et honnête qui agit pour une
bonne cause.

English
This paper focuses on the way Tacitus presents an inter esting detail of
Piso’s plot against Nero in 65 BC when  the liberta Epicharis tried to
convince the officer Volusius Proculus in Misena to join the plot, never the‐ 
less unsuc cess fully. The aim of this paper is to show how Tacitus was influ‐ 
enced by the Latine comedy : the first part is about the histor ical aspects of
the plot, which Tacitus choses to hide some times in order to make of
Epicharis a sister of the Comics’ meretrices. The second part is an analyze of
the chapter 51 of the Annals’ book 15 : we have tried to under line how this
scene is near of the comedy’s world when a meretrix meets a miles gloriosus.
The third and last part deals with the models Tacitus might have chosen :
Plautus has created some great figures of cour tesans and soldiers, but it
seems Terence inspired Tacitus with his bona meretrix, the good cour tesan
who is cour ageous and decided to act for a noble goal.

INDEX
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Mots-clés
Tacite, Comiques, Epicharis, Térence, bona meretrix, historiographie

Keywords
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AUTEUR

Yasmina Benferhat
Maître de conférences habilitée à l’Université de Lorraine, Yasmina Benferhat
effectue ses recherches dans le domaine des idées politiques à Rome sous la
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La raillerie du peuple dans Les Vies des douze
Césars de Suétone
Nathalie Louis-Roux

RÉSUMÉS

Français
La raillerie, trait typi que ment romain, est prati quée aussi bien par le peuple
que par les empe reurs. Il s'agit d'une expres sion plei ne ment auto nome qui
n'est assi mi lable ni à la critique ni à la menace, même si elle peut les accom‐ 
pa gner. C'est une expres sion essen tiel le ment comique, qui, comme tout
comique, trouve son origine dans l'excès. Mais ce comique est de valeur, et
n'a rien à voir avec le rire facile que géné re raient bouf fon nerie ou
grotesque. Exer cice intel lec tuel élaboré, elle recourt volon tiers aux jeux de
mots, aux clins d'œil, aux apos trophes ciblées. Parfois une véri table chaîne
se met en place, on n'ar rive que par étapes au raillé, en passant par quel‐ 
qu'un d'autre ou par des faits qui, appa rem ment, n'ont rien à voir. Lors des
atel lanes, le peuple excelle dans cet art qui adapte la fiction à une réalité.

English
Mockery, a typic ally Roman feature, is prac tised by lower classes as well as
emperors. This is a fully autonomous form of expres sion which is neither
akin to criti cism nor threat, even if it can be a part of it. This is an essen‐ 
tially comical form of expres sion, which, as in all comedies, finds its origins
in excess. This form of comedy is valu able and has nothing to do with easy
laughter, which jesting and grot esque would generate. As a soph ist ic ated
intel lec tual exer cice, it will ingly resorts to puns, veiled refer ences, and
targeted apostrophes. Some times a real chain is estab lished and the
mocked target is only attained gradu ally, through some body else or some
appar ently unre lated facts. During the staging of farces, lower classes excel
at this art, adapting fiction to some reality.
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Amores I, 8 : Quand le poète élégiaque
écoute aux portes de la comédie latine...
Déborah Roussel

RÉSUMÉS

Français
Dans l'élégie I, 8 des Amours, en adop tant la posture du jeune Philo la chès
de la Mostellaria de Plaute, Ovide ouvre une porte dans le recueil élégiaque,
pour laisser entendre, l'es pace de quelques vers, le discours comique. Il
signale ainsi l'in fluence incon tes table de la comédie et la présence de Thalie
dans l'en semble des Amours. Mais si Dipsas, « l'as soiffée », appa raît derrière
l'un des battants de la porte, c'est que l'autre battant, duplice, cache incon‐ 
tes ta ble ment son double proper cien, Acan this, «  l'épine ». L'élégie d'Ovide
fait résonner en écho celle de Properce, avec laquelle elle joue constam‐ 
ment. Et tout en faisant croire qu'il est la victime du discours corrup teur de
la maque relle, Ovide lui prête, en réalité, sa voix, comme s'il lui souf flait son
texte derrière la porte. Fina le ment, en réécri vant un discours typique de la
comédie, cher aussi à ses prédé ces seurs dans l'élégie, Ovide énonce ici la
recette, l'in can ta tion magique, le carmen qui rend possible la produc tion du
poème élégiaque.

English
In Amores I, 8, Ovid adopts the posture of the young Philolaches in the third
scene of Plautus'Mostellaria and opens a door, in the elegiac collec tion, to
suggest, in a few verses, the speech of the comic bawd. He so indic ates the
indis put able influ ence of the comedy and the pres ence of Thalie in  the
Amores. If Dipsas, "the thirsty", appears behind one of the flaps of the door,
the other flap, duplice, hides unmis tak ably its Prop er tian double, Acanthis,
"the thorn". Ovid's elegy makes resound in echo Prop er tius's one, and play
constantly with it. While persuading that he is the victim of the corrupting
speech of the lena, Ovid lends her, in reality, his voice, as if he said the text
behind the door. Finally, by rewriting a typical speech of comedy, important
also to his prede cessors in elegy, Ovid expresses here the recipe, the magic
incant a tion, the carmen which produces the elegiac poem.
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Thalie et le perroquet. Le sourire
humoristique d’Ovide dans les Amores 2. 6
Christine Kossaifi

RÉSUMÉS

Français
Dans les Amores 2. 6, Ovide exerce ses talents de parodie sur le perro quet
de sa maîtresse, Corinne. La mort du psittacus donne lieu à une réécri ture
humo ris tique des chants de deuil homé riques, à une adap ta tion ludique de
la rhéto rique de  la consolatio et à une cata base épico- comique dans «  le
séjour des oiseaux pieux  ». Mais, cette fable amusante est aussi une
réflexion sur la poésie définie comme imita tion créa trice et nourrie
d’humour ; le jeu se fait ici sur les hypo textes virgi lien, catul lien et calli ma‐ 
chéen. Enfin, en rappro chant impli ci te ment le perro quet d’Orphée, Ovide
affirme la puis sance immor ta li sante de ses vers vivi fiés par le sourire humo‐ 
ris tique de Thalie dans le discrédit ironique et anamor pho sant de sa propre
auto rité poétique, siqua fides dubiis…

English
In his Amores 2.6, Ovid writes a parod ical elegy on the dead pet parrot of his
mistress, Corinna. Through  the psittacus’ death, he humor ously rewrites
Homeric songs of mourning, rhet or ical speeches  of consolatio and epic
cata basis to the under world, in a comic “place for pious birds”. But this
amusing sketch with its Virgilian, Catullan and Callimachean under tones
also speaks of poetry as a creative and humorous imit a tion. Through the
parrot, presented as a winged Orpheus, Ovid claims the poetic immor tality
of his verses enlivened by the smile of Thalia and by his own ironic and
anamorphic distance with the tale he narrates, siqua fides dubiis…
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